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Note d’information 

Résumé 

 

Nous allons mener une étude sur le lien entre la durée du déclenchement artificiel du travail à terme et l'expérience de 

l'accouchement. L'objectif est d'obtenir les retours d'expérience de femmes ayant été confrontés à cette intervention selon les 

durées des déclenchement, afin d'améliorer notre prise en charge et de mieux les préparer en amont. Nous utiliserons les données 

recueillies dans les dossiers médicaux. L'étude se basera sur l’auto-questionnaire d'évaluation du vécu de l'accouchement, 

distribué dans le cadre du projet des « 1000jours » dans les services de suites de couches entre mai et octobre 2024 au sein du 

CHU de Rennes. 

 

Les déclenchements font partie des pratiques courantes dans les services d’obstétrique et sont régulièrement réalisés. D’après 
la dernière Enquête Nationale Périnatale de 2021, cela représente une femme sur quatre, et est en augmentation depuis 2016.  
 
Nous savons aussi qu’il est important de s’intéresser au vécu de l’accouchement puisqu’un mauvais vécu de celui-ci est un 
précurseur de troubles psychologiques en post-partum influençant donc la relation mère-enfant et du couple.  
 
Il m’a paru important d’étudier l’expérience vécue par les femmes dont le travail a été déclenché artificiellement à terme. En effet, 
provoquer le début de l’accouchement peut être perçu de différentes manières par les femmes concernées. Certaines peuvent 
vivre ce processus comme particulièrement douloureux, car les contractions induites médicalement sont souvent plus intenses. 
Le travail peut aussi s’avérer plus long, car le corps n’est pas toujours prêt pour l’accouchement, ce qui peut prolonger cette 
phase. 
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Au-delà de l’inconfort et de la durée, le déclenchement peut également entraîner des complications lors de l’accouchement. Parmi 
celles-ci, on peut citer les hémorragies lors de la délivrance ainsi que la césarienne au cours du travail.  

Ces complications font du déclenchement un sujet pertinent à explorer afin de mieux comprendre les enjeux pour les femmes 
concernées et d’améliorer les pratiques médicales associées afin de mieux les préparer en amont. 

Cette étude a donc pour but de décrire la relation entre la durée de déclenchement artificiel du travail à terme et le vécu de 
l’accouchement. 
 
L’objectif principal de cette étude sera de décrire la relation entre la durée totale entre le début du déclenchement jusqu’à 
l’accouchement, et le vécu de l’accouchement, chez les femmes déclenchées à terme, qui aura été évalué grâce au 
Questionnaire d’Évaluation du Vécu de l’Accouchement. 

Les objectifs secondaires seront de:  

- Décrire la relation entre le début du déclenchement et l’entrée en salle de naissance et le vécu de 
l’accouchement, 

- Décrire la relation entre la satisfaction sur le délai perçu entre l’apparition des premières douleurs jusqu’à la prise 
en charge de celle-ci et le vécu de l’accouchement. 

Ainsi, pour répondre à ces objectifs, nous réalisons une étude observationnelle, quantitative, analytique rétrospective.  

L’étude repose exclusivement sur la réutilisation de données de santé issues des dossiers médicaux du CHU de Rennes. 

Aucun acte, examen ou visite supplémentaire ne sera ajouté par la recherche à la prise en charge habituelle des personnes. 

Les personnes répondant aux critères de sélection seront identifiées à partir des dossiers médicaux du CHU de Rennes lors de 
leur hospitalisation au CHU de Rennes. 

Les critères d’inclusion sont les suivants :  

- Une femme majeure ayant la capacité de comprendre et lire le français,  
- Déclenchée à terme (c’est-à-dire à partir de 37 SA),  
- Un accouchement par voie basse. 

Les personnes seront informées de la recherche et de leurs droits par information sur le site web du CHU de Rennes. 

Sans opposition de leur part, les personnes seront incluses dans la recherche. Leurs données strictement nécessaires à la 
recherche seront recueillies. L’ensemble des données recueillies auront été préalablement renseignées dans le cadre de leur 
prise en charge habituelle. 

Les données seront ensuite analysées puis archivées. 

Compte tenu, du pourcentage de déclenchements (25% d’après la dernière enquête nationale périnatale) associé au nombre 
d’accouchements annuels au sein du CHU de Rennes, une estimation de 145 personnes incluses a été retenue.  

Ainsi, toutes les personnes prises en charge dans les services de suite de couches depuis mai 2024 jusqu’à octobre 
2024 inclus ne s’étant pas opposées à la réutilisation de leurs données seront incluses. 

Le Centre Hospitalier Universitaire de Rennes est le responsable de cette étude. 

Seules des données recueillies dans le cadre de la prise en charge au CHU de Rennes seront recueillies. Elles 
concerneront : l’âge, la situation professionnelle, les antécédents principalement obstétricaux, les données concernant 
la grossesse et l’accouchement sur la période d’étude ainsi que le questionnaire sur le vécu de l’accouchement qui a 
été distribué au sein des services sur la période concernée. Ces données, strictement nécessaires à la recherche, 
cibleront les données jusqu’à la sortie du service de suites de couches. 

Le personnel impliqué dans cette cohorte est soumis au secret professionnel. 
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Vous êtes libre de refuser de participer à cette étude ainsi que de mettre un terme à votre participation à l’étude à 
n’importe quel moment. Dans ce cas, vous devez informer, l’investigatrice de votre décision. Cette décision n’aura 
aucune conséquence sur votre prise en charge médicale. 

À l’issue de l’étude, et à votre demande, vous pourrez être informée des résultats globaux de la recherche par simple 
demande à Marion PEDRONO à l’adresse mail suivante : marion.pedrono@ifchurennes.fr 

Les données seront rendues accessibles au responsable de l’étude ainsi qu’à ces partenaires (personnes ou sociétés 
agissant pour son compte), notamment à l’équipe de recherche. 

Aucun transfert de données à caractère personnel hors de l’Union Européenne n’est prévu.  

Ces données pourront également être transmises, dans des conditions strictes de sécurité : 

- Aux autorités françaises à leur demande en cas d’inspection ;  
- Aux experts indépendants chargés de ré-analyser les données pour vérifier les résultats de l’étude, en vue de 

leur publication.  

Ces personnes, soumises au secret professionnel, auront accès à vos données codées dans le cadre de leur fonction 
et en conformité avec la réglementation. 

Au terme de ce travail, les résultats feront potentiellement l’objet d’une publication scientifique dans la littérature 
nationale et internationale (hors UE), ce qui est le moyen habituel de diffuser les progrès scientifiques. Tout au long 
de ce processus, votre identité sera protégée car les données resteront pseudonymisées ou agrégées. 

Les données seront conservées sur support papier et informatique par le CHU de Rennes jusqu’en juin 2040 (15ans 
maximum). 

Conformément aux dispositions de loi relative à l’informatique, aux fichiers et aux libertés (loi du 6 janvier 1978 
modifiée) et du Règlement Européen 2016/679 du 27 avril 2016, vous disposez d’un droit d’accès, de rectification, 
d’effacement et de limitation de vos données personnelles.  

Concernant votre droit d’effacement des données et conformément aux articles 17.3.c et 17.3.d. du RGPD, nous vous 
informons que son exercice étant susceptible de compromettre la réalisation des objectifs de la recherche, les données 
recueillies préalablement à la demande d’exercice de ce droit pourront ne pas être effacées et pourront continuer à 
être traitées dans les conditions prévues par la recherche. Par ailleurs, toute demande parvenue au CHU de Rennes 
après la publication des résultats de l’étude courant mai 2025 ne pourra pas être satisfaite. 

Vous disposez également d’un droit d’opposition à la transmission des données couvertes par le secret professionnel 
susceptibles d’être utilisées dans le cadre de cette recherche et d’être traitées. 

Ces droits s’exercent auprès de l’investigatrice qui vous suit dans le cadre de la recherche et qui connaît votre identité, 
Blanc Petitjean Pauline ou de la Délégué·e à la Protection des Données du CHU de Rennes (dpo@chu-rennes.fr). 

Pour toute réclamation relative au traitement de vos données personnelles, vous pouvez saisir la Commission 
Nationale Informatique et Liberté (CNIL) (https://www.cnil.fr/fr/webform/adresser-une-plainte). 

 

Pour toute question à ce sujet, nous vous invitons à contacter BLANC-PETITJEAN Pauline à l’adresse mail 
suivant : pauline.blanc.petitjean@chu-rennes.fr 
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